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souvent en cas de grande proximité entre humains et animaux, y compris dans les exploitations 
d'élevage urbaines), nouvelles ou résurgentes, suscitent également de vives préoccupations, comme 
on a pu le constater lors des épidémies de grippe aviaire et porcine et de syndrome respiratoire aigu 
sévère (SRAS), qui ont entraîné des décès et des pathologies graves et ont été très coûteuses à 
enrayer et à éradiquer. L'un des risques connexes pour la santé humaine les plus inquiétants est la 
résistance aux antimicrobiens liée à l'administration d'antibiotiques aux animaux d'élevage, 
principalement dans les systèmes intensifs. 

Troisièmement, on redoute de plus en plus que les modes actuels de production et de consommation 
des aliments n'entraînent de profondes répercussions sur le plan social et sur le plan du 
développement humain. Les systèmes de production augmentent en taille, et sont plus structurés et 
plus intensifs. Les produits sont fréquemment vendus sur les marchés mondiaux en vue de leur 
distribution en supermarché, sous forme de produits hautement transformés et conditionnés. 
L'intensification et l'industrialisation de l'agriculture et des chaînes alimentaires ont débouché sur une 
gamme plus large de produits meilleur marché, qu'il devient possible de proposer toute l'année à un 
nombre croissant de consommateurs, avec moins de risques de maladies d'origine alimentaire, grâce 
aux contrôles effectués le long des filières d'approvisionnement. Cela ne va cependant pas sans 
susciter des préoccupations sur les questions suivantes: soins et bien-être des animaux d'élevage, et 
risque de maladies humaines et animales associé à la production intensive; éloignement des 
consommateurs par rapport aux lieux de production agricole, qui fait qu'ils ignorent tout des 
processus utilisés pour produire les aliments; et perte de «facteurs de protection» lors du passage 
des régimes alimentaires traditionnels à un «régime alimentaire occidental» moderne, qui 
s'accompagne de risques de perte de diversité nutritionnelle et alimentaire, y compris de diversité 
microbienne (Miller, 2014).  

Quatrièmement, diverses inquiétudes se font jour sur les plans économique et social en raison de la 
concentration croissante des marchés, au cours des dernières décennies, entre les mains 
d'entreprises qui vendent à la fois des produits alimentaires et des intrants agricoles. Un grand 
nombre de ces entreprises sont des sociétés transnationales opérant sur les marchés internationaux, 
qui jouissent d'une puissance commerciale bien supérieure à celle des producteurs agricoles dont 
elles achètent les produits et auxquels elles vendent des semences, des engrais et d'autres intrants 
(Lang, 2004; James et al. 2012). Cette situation risque de marginaliser un peu plus les populations 
les plus vulnérables. Les consommateurs se heurtent en outre à des problèmes liés à la propagation 
de ce qu'on appelle parfois la «révolution des supermarchés», y compris dans les pays en 
développement. Les entreprises les plus grosses influent sur le développement des produits et les 
technologies de transformation, tandis qu'un nombre relativement limité de réseaux de distribution 
dominants, mais concurrentiels, oriente les goûts et les choix des consommateurs. La production et la 
distribution à plus grande échelle exercent une pression à la baisse sur les prix des produits 
alimentaires, mais d'aucuns considèrent que ces tendances compromettent la qualité de la nutrition 
du fait de la disponibilité immédiate de produits alimentaires transformés bon marché, un phénomène 
souvent aggravé par une publicité ciblant des groupes particuliers de consommateurs, notamment les 
enfants (Lang, 2004; Nestlé, 2012).  

1.1.3 Cadre conceptuel 

L'objectif principal du présent rapport est de déterminer les défis que l'agriculture doit relever et de 
proposer aux décideurs publics et aux autres parties prenantes des voies possibles pour aboutir à un 
développement agricole durable au service de la sécurité alimentaire et de la nutrition. Le cadre 
conceptuel utilisé ici (figure 1) illustre les éléments et les relations qui détermineront ces voies. Il 
repose sur la compréhension des contributions potentielles du développement agricole durable à la 
sécurité alimentaire et à la nutrition dans différents contextes, et met en évidence les défis, du niveau 
mondial à celui de l'exploitation, que ce développement doit permettre de relever pour être plus 
durable, ainsi que les voies à suivre pour contribuer à la sécurité alimentaire et à la nutrition.  

Ce cadre est compatible avec la définition de la sécurité alimentaire et de la nutrition, celle des 
systèmes alimentaires durables donnée par le HLPE (HLPE, 2014) et celle du développement 
agricole durable énoncée plus haut dans ce rapport. 
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Figure 1  Cadre conceptuel: relations entre le développement agricole durable et la 
sécurité alimentaire et la nutrition   

 

Ce cadre conceptuel montre que les systèmes alimentaires englobent de multiples composantes, 
niveaux, échelles et secteurs et que ceux-ci influent sur d'autres systèmes, dont ils subissent 
également l'influence. Le cadre peut s'appliquer dans divers contextes, aux niveaux local, national et 
international, et au sein d'un ou de plusieurs systèmes d'exploitation agricole.  

Le niveau inférieur indique les tendances qui façonnent l'environnement du développement agricole, y 
compris, du côté de la demande, l'accroissement démographique et l'augmentation des revenus, le 
progrès technique, l'urbanisation et l'évolution des régimes alimentaires, dans un contexte de 
développement économique et social et de diversité des normes et pratiques culturelles. Ces 
diverses tendances et leurs interactions déterminent les défis à relever en matière de sécurité 
alimentaire et de nutrition. 

Le deuxième niveau répertorie les défis auxquels les systèmes agricoles doivent faire face. Il peut 
s'agir de défis transversaux ou de défis liés à des systèmes ou des situations spécifiques. Ces défis 
influent sur la production alimentaire et sont fonction des ressources naturelles disponibles, des 
technologies et des structures agricoles, de l'échelle des exploitations et des pratiques de gestion, de 
l'utilisation des terres et des régimes fonciers et de l'organisation du travail dans le secteur agricole. 

Le troisième niveau de la figure 1 énonce les trois principes interdépendants qui régissent le 
�G�p�Y�H�O�R�S�S�H�P�H�Q�W���D�J�U�L�F�R�O�H���G�X�U�D�E�O�H�����'�$�'�������H�I�I�L�F�D�F�L�W�p���G�¶�X�W�L�O�L�V�D�W�L�R�Q���G�H�V���U�H�V�V�R�X�U�F�H�V�����U�p�V�L�O�L�H�Q�F�H���H�W���p�T�X�L�W�p / 
responsabilité sociales. L'�H�I�I�L�F�D�F�L�W�p���G�¶�X�W�L�O�L�V�D�W�L�R�Q���G�H�V���U�H�V�V�R�X�U�F�H�V couvre à la fois le rapport classique 
entre intrants et extrants, ainsi que le lien entre l'utilisation des ressources naturelles et les effets sur 
l'environnement, facteurs ne sont pas pris en compte dans les calculs de productivité habituels. La 
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